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Sauvages
Disparition d’Olivier Lebrun : les rivières sauvages perdent un ami cher

Olivier Lebrun, l’ancien berger en Corse, l’ancien maire de Rogues qui s’est tant battu pour 
que la Vis, « rivière joyau », devienne une des premières rivières sauvages de France labellisée 
nous a quitté au début de février, emporté par une crise cardiaque. Olivier, né au bord de la 
rivière, dont le grand père, il aimait à le rappeler, avait été un des premiers directeurs de la petite 
usine hydroélectrique de Madières, gardait la Vis comme un trésor. Il travaillait à nos côtés, avec 
douceur, énergie, compétence, depuis 2010, en « homme des rivières de la Méditerranée ». Il 
a été présent dès l’origine pour porter une parole d’élu pragmatique, au colloque fondateur à 
Annecy, en 2011, puis au lancement du projet à Paris, en mars 2012. Il a accueilli, en juin 2013, le 
Congrès des Journalistes pour la Nature et l’Ecologie. Il avait hébergé, avec son ami Serge, dans 
le gîte communal de Madières, le coordinateur du projet, Denis Caudron ainsi que Julien Charrais, 
auxquels nous avions confié la tâche de valider la grille de critères scientifiques aujourd’hui en 
vigueur. 
La Vis, il la défendait avec intelligence, lui, l’homme des compromis de haut vol. « Ma conviction, 
c’est que nous devons faire preuve de pédagogie pour réapprendre à respecter la nature », déclarait-
il dans une interview à l’hebdomadaire La Vie, en juillet 2012. Pour lui, il n’y avait pas de contradiction 
entre l’Homme et la Nature, entre la civilisation et le sauvage. Il fallait juste trouver un équilibre, un 
point, fragile, de rencontre. Il savait, intimement, lui qui était tant inspiré par les cultures indiennes de 
l’Amérique du Nord, à quel point nous avons besoin et de culture, et de nature, à quel point il est futile 
et dangereux de séparer les deux. Au nom d’ERN, du WWF qui a longtemps accompagné ce projet, au nom du Conseil Scientifique du Fonds 
pour la Conservation des Rivières Sauvages, au nom des personnalités qui nous soutiennent, comme Martin Guespéreau, l’ancien directeur de 
l’Agence de l’Eau Rhône Méditerranée et Corse, très impliquée dans ce projet, je présente à Marie Alice, son épouse, ses enfants, ses proches, 
notre témoignage de profonde amitié et de reconnaissance pour le travail accompli. Olivier, nous poursuivrons l’effort pour que la Vis reçoive un 
jour le label « Site Rivières Sauvages ». 
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Le « Comité de labellisation » opérationnel
Le 12 février dernier, le « Comité de labellisation » s’est réuni pour la première fois cette année pour délibérer sur 3 dossiers de 
candidatures : ceux des rivières la Dorche et la Vezeronce, dans l’Ain, celui du Taravo en Corse qui ont déposé leurs dossiers 
pour l’obtention du label « Site Rivière Sauvage ». Ce Comité de labellisation, qui doit se réunir une à trois fois par an en fonction 
du nombre de dossiers regroupe un représentant d’ERN, un autre du Fonds pour la Conservation des Rivières Sauvages, l’Afnor 
et un représentant du Conseil Scientifique soit un mode de fonctionnement léger. Son but est de valider chaque dossier de candi-
dature, après la phase de l’audit indépendant fait par l’AFNOR. Il sera amené à se réunir bientôt pour statuer sur plusieurs autres 
dossiers, puisque des audits sont actuellement en cours sur plusieurs bassins.  
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Une évolution de l’outil Label pour la labellisation des grandes rivières sauvages ? 

Le 24 novembre 2015 dernier, le deuxième séminaire scientifique annuel autour de la question de l’évolution du label à certains 
tronçons de « grandes rivières sauvages » s’est déroulé à l’ONEMA en présence du Conseil scientifique et des gestionnaires de 
ces milieux. Le premier séminaire a eu lieu à Lyon en mai 2015. (Une rencontre entre les scientifiques sur ce thème avait s’était 
déroulée en septembre 2013). L’intérêt de ce travail participatif va permettre en 2016 de faire évoluer le label et son socle de cri-
tères scientifiques, pour prendre en compte les spécificités de ces milieux aquatiques, beaucoup plus anthropisés que les têtes 
de bassin. Certaines portions de linéaires, sur la Moselle dans le bassin Rhin Meuse, l’Ain, le Doubs, l’Ardèche sur Rhône Médi-
terranée, l’Allier, la Dordogne coulent encore dans un espace alluvial préservé. Comment faire reconnaître leur grande valeur ? 
Compte-rendus disponible sur le site www.rivieres-sauvages.fr  



Adresse postale : 
ERN / Fonds pour la Conservation des Rivières Sauvages 
8 rue Crozatier 43000 Le Puy   |   +33 (0)4 71 05 57 88   

www.rivieres-sauvages.fr 

Directeur de la publication : Roberto Epple
Comité de rédaction : Georges Emblanc, Martin Arnould, 
Denis Caudron, Mélanie Taquet, Benjamin Bulle

9 juin 2016
Intervention Journées techniques ARSATESE 2016 à St Amant-Tallende

2 juillet 2016
Fête de la Rivière Sauvage sur la Valserine organisée par le PNR du Haut Jura à Champfronier
& fête annuelle du « Chéran Sauvage » à Rumilly, 3e édition.

La vallée du Galeizon, au nord-ouest de la ville d’Alès, au contrefort des Cévennes, s’étend sur environ 8800 hectares. 
Elle présente une importante diversité naturelle (espèces patrimoniales comme le barbeau méridional, l’écrevisse à 
pattes blanches). Cette vallée remarquable, marquée par son patrimoine culturel cévenol, par un ancien patrimoine mi-
nier en aval, fait partie du Parc national des Cévennes. Le Galeizon est aussi un site expérimental de la  Réserve Man and 
Biosphere de l’Unesco. Il a été reconnu comme Site Natura 2000 et est un Espace Naturel Sensible du Gard. Depuis 
plus de 20 ans, le Syndicat Mixte d’Aménagement et de Conservation de la Vallée assure la gestion sur les principaux 
cours d’eau de la vallée en visant à concilier la préservation du milieu naturel et le risque inondation, important dans ce 
secteur. Le syndicat va préparer cette année sa candidature pour l’obtention du label Site Rivière sauvage.

 
                               Syndicat Mixte d’Aménagement et de Conservation de la Vallée du Galeizon Tél: 04 66 30 14 56  galeizon@wanadoo.fr

La vallée du Galeizon, site MAB Unesco dans le Parc National des Cévennes, candidate au label ? 

Calendrier rivières sauvages

Focus sur de nouveaux partenaires
Quatre nouveaux partenaires privés, dont trois bureaux d’études soutiennent le « Fonds pour la Conservation des Rivières Sauvages » et 
rejoignent le club des donateurs : RIPARIA basé dans le Gard à Bagnols-sur-Cèze, intervient dans de nombreux domaine dont la restau-
ration morphologique des milieux aquatiques ; HYDRORESTORE, un bureau d’étude spécialisé dans l’expertise des milieux aquatiques et 
le diagnostic écologique est situé à Yssingeaux (Haute-Loire) ; SCIMABIO-Interface, une entreprise spécialisée dans les nouvelles activités 
d’interface science-gestion pour accompagner scientifiques et gestionnaires dans leurs projets, apporte un mécénat de compétence pour la 
mise en œuvre de méthodes innovantes de monitoring écologique. Enfin, l’Enseigne River Stones à  Morlaix à acté son soutien en ce début 
mars. Merci à ces nouveaux venus dans l’aventure Rivières Sauvages.
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N’hésitez pas à nous soutenir. Les gouttes de dons 
font les petites et grandes rivières sauvages ! 
Merci.

31 mai 2016
Fête & labellisation de la Beaume-Drobie

11 juin 2016
Abbaye de St Michel, Labellisation Artoise

5 avril 2016
Rencontre Direction ONEMA

31 mars 2016
Réunion groupe montagne UICN


